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l eur  auteur  jouit parmi ceux qiii estiment l'honnêteté scientifique 
tant en Por tuga l  que dans les autres  pays. 

- .  
C A C H E T T E  D E  L 'AGE D U  B R O N Z E  

DE C A S C I N A  R A N Z A  H O R S  L A  P O R T E  T I C I N E S E  

.i< 
P a r  hI. POXIPEO CASTE1.IpRANCO 1 

A 
c - 
-'. Rapport par M. EKNCST CEANTRE 
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M. Pompeo Castelfranco, à qiii la paleoethnologie lombarde doit 
tant de dCcouvertes importantes, v k x t  de  faire connaftre uiie de 
ces précieuses troirvailles de l'5ge du  bronze, naguère s i  rares  en 
Italie,  e t  dont l e  nombre s'accyoît chaque jour. 

L e  chiffre des pièces faisant partie de la cachette de Cascina 
R a m a  est  de  cinquante deux. Les objets sont pour l a  plupart brisés 
ou déiériorés e t  le  poids total est de 6667 grammes. Cette ddcou- 
verte  remonte aux  premiers jours de décembre de 1857, mais elle 
ne  fut connue par  l'auteur d u  m6moire qu'en mars  1888. C'est 
dans une carrii 're d'argile que furent ~ ~ O U V ~ J  ces objets, à une 
profondeur de ln1,50. Dispersés et  perdus pour  la plupart, c'est à 
M. l'ingénieur, de  Strani  que l'on doit le  nombre que l'on possède, 
qiii, les tenant des propriétaires de la carr ière ,  voulut bien les 
remettre  pour ê t r e  déposés au  Musée national de Brera. 

Cascina Haiiza est à 1700 mètres 1ioi.s de l a  porta Ticinèse, en 
ligne droite de ce point central autour  duquel a dîi se  grouper à 
son début l a  ville naissante de Milan. 

Des recherches pratiquées par  M. Castelfranco dans cette 
carriCre ont amené la  découverte de  quelques nouvelles pièces en 
broiize, de débris de poterie et  d'une hache en pierre  polie. Quant 
à i'endroit fouillé, l 'auteur croit qu'il s'agit des bords d'un ancien 
canal naturel ou d'un bras  de  i '0lona ou encore de l'un de  ses 
affluents. 

Les  pièces les plus considérables sont une lame d'épéc, deux 

i Ripostiglio della Cascina Ranza fuvri porln Ticinese-.lfilano, 21 pages, 
i planche in&. (Extrait du Balletlino di palelnologi,~ Iloliana, 100' série t. IV, 
Parine, iSS8. 
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poignards, des couteaux-liaclles, des ciseaux ct  un g ~ a n d  nombre 
dc pointes de lance. 

Deux couteaux- haches sont à bords léghrement I elevhs dcs deux 
cOtés, typc qui semble spécial à la région occidentale de la Haute- 
Italic, i ls  sont neufs et pesent 277 grammes chacun, et, sauf (le 
t rès  petites diff6rcnces dans l'ampleur du iranchant, on peut les 
considérer @aux c t  destinés au même usage. Bon nombre d'autres 
de poids ct de dimensions infcrieurs, peuvent se  rattacher à ce 
même type. Ces haches devaient ê t re  retouchées à mesure qu'elles 
s'iisaient c t  se  réduire peu h peu hors d'dtat de servir.  S u r  quelques- 
unes oii est arrivi! à réduire les aileitons poiir avoir un IJeu piiis de 
t ranchant .  Plusieurs, malgr6 leur  apparente différence, doivent 
avoir une même origine. L c  coiitcau-haclie de Cascina Ranza est 

donc « la  hache plate à tranchant l a rgee t  &vas6 » de hl. Gross et  
découverte daiis les palafittes rlc la Suissc;  c'est « la hache 
plate de  la valléc du Rhône et  d'auires points de la France )) 

illustrCe liar M. Chantre. Mais celles-ci s'éloignent beaucoup des 
celta de l'Angleterre et  de I ' l i~landc et des hachcs du Danemark 
e t  de la 1-Ioiigrje, sauf une piCce conscrv6c i Buda-Pesth d'origine 
inconiiuc, qui pourrait bien l~roveni r  de l a  Suisse ou de  l'It a 1' ie ou 
de la vall6e du RhGne. 

Ce même type de  Cascina Ranza a 6th trouvé dans les palaffittes 
du lac de Varese et  autres, et à Boclio on a aussi trouvé deux 
nioules pour fondrc des objets de ce genre. Quelques pièces presque 
neuves, tout en rappelant par  la formc les coutcaiix- haches, ont dii 
servir  tlc ciseaux à caiisc de leur poids et dc leur proportions bien 
iiif&ieiii*s. Quant aux  linches à ailerons rklui ts  par  les retouches, 
clles devaieiit servir  de coins. 

II faut noter quc pendant quc ces inatruinents n'ont d'analogues 
en aucune autre  contrée de l'Italie, on lcs trouve à l'étranger. E n  
Suisse, M. Gross les altribuc à la t r o i ~ i ~ n i c  1iL:riode de l'âge de  la .., 
pie r re ;  en Francc  ils sont connus sous le  nom de  haches a ,. 
bords droits ct on en n trouvé i Tïep t ,  h Vienne, à Vernaison e t  . 
en Auvergne. Le magnifique lwonze incruste de clous en or  prove- 
nant d'un dolmen de Kuzenbulli, commune de  Thun (Suisse), dé- 
couvert cil 18'29 se  rattache à ce mêmc type. 



Les pointes de  lance à douille ont été presque toutcs clét6r;orées 
par  les terrassiers. Leur tgpc est celui qui,  depuis l'origine du 
bronze, s'cst conservC jusqu'à l ' â y  (lu fer. Cc tnines poiiites de 
lance sont tri's élégantes ; el'es paraissent avoir i t  : coulées d'une 
seulc pi6ce et  ne moiitrent pas  rlc rclo iclil s nu martcau. Elles sont 
orriérs à la base de t rai ts  grossiers e t  irréguliers.  La douille se  
prolonge en foime de cOne jusqu'à son exti8Cn1ité. Prcsqiie toutes 
sont neuves e t  s u r  l'une d'clles on a encore trouvé le  pctit clou 
r ivé au dehors e t  un morceau de bois carbonisé r6sidu du  manclic. 
Une autre  porte les traces d'un raccourcissement, A la base de la 
douille. ,l.cs mèmcs types de lance ont éti! trouvés dans le  lac de 
Varese, en Suisse et en France,  mais l'analyse scule du m(tal peut 
offrir quelques données utiles pour l'étude comparative. 

L'association de  ces pointes de lances si fines e t  d'un travail si 
parfait avec lcs objets les plus anciens, telsque les couteaux-haches 
e t  les haches ciscaux, no:is prouve non seulement que d i f ï h n t e s  
formes sont contemporaines, mais encore noiis confirme dans l'opi- 
nion que ces belles armes sont parvcni:es dans la vallée du 1'6 par  
la voie du conlmercc e t  p u t - ê t r e  par  l'arrivée d'un pculile plus 
civilisi! au  milieu des populations lacustres de ln Scisse et  de la 
Lornbardic. 

La lame d ' é p k  ou dague pèse2'3tj grammes. a 33 centini&lrcs de 
long et  5 centimètres de large à la base. I,e mnsimiiiri tlc 1'c;pais- 
seur est de  8 millimètres ct deux petits clous devaient la retenir 
à la  poignée soit en bois, en os ou en corne, mais jarnais en bronzc, 
e t  dont I'Cpaisseur ne d6passait pas l 3  millimètres d'aprbs la lori- 
p e u r  des cloiis. Le typc de cette Cpée appartient à l 'aurore de 
l'âge du brorize; Povegliano e t  C ~ s t i o n è ,  ainsi que Poypc  et  Ver- 
naison, ont tlonn6 les mèmes. Des trois types d'6pl:c que l'igormi 
dit contemp:mins, le  plus ancien, suivant l 'auteur, serait  celui à 
base arrondie puisqu'on le  rencontre, comme à Çascina Rariza, 
associé avec l m  liaclics dcs formes les plus anciennes. Toutefois le 
passage du premier type (plus aiicicn) aux deux autres nc com- 
porte pas un grand espace de temps, p u i q u e  tous les trois se  ren- 
coiitrent à Povepliario. OP Povegliano étant  un cimetiérc, il peut 
parfaitemelit iwiî'erriicr les dépouiiles de génerations. 
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Dcpiiis la C I ~ ~ O I I I - C I . ~ ~  ( I 'Au~ern ie r  (Suisse) d'un manclic cn bois 
de 15 ceritimétrcs de longueur avec un pommeau au bout e t  une 
fente à l 'autre erïtr6rn:tc' pour recevoir la base d'une petite lame, 
on est convenu de consiJErcr ces lames, de pctites dimensions 
pour la Siiissc et  plus pctites cncore pour le lac de Varese, comme 
de vrais poignards. Ces lames, dans leurs  petites proportions, nc 
i.appelleiit pas moins Ics graiids poignaids triangulaires de Cas- 
tioiie. Ellcs aussi sont triangulaires et  ornées de faisccarix dcligncs 
c t  de carineiures formant des clievrons. 1 a ressemblaiice existe 

e. encorc dalm les poignées; en effet, les inanc!ies des petits poignards 
Iacuslres rappellent ceux dcs grands 1-oignards triangulaires. S i  
de cela oii r a p p c l i c  la d(coiiverte dans la palafitte de Polada, près 
de  Dcscuzano, tlc ~iuignées pour grands poignards triangulaires, 
on voit que ces dei iiieins sont bien de l'Epoquc des palafittes e t  des 
teri.amares, c'est - A  dire dc l'àgeclii bi onze. 

Les poignarda de Cascina Ranza ont une poignée en bronze; 
I ' i i i i  p h e  30k gl ammcs, l'ai,tre 255. Cette diilérence de poids doit 
provenir du manclic qiie l'on rendait plus lourd à voloiit4 en fai- 
sant coulcr, par un trou, du métal à l 'intcrieur. 'i'oiis les deux 
sont triangulaires, l'un un pcu ondulé ; tous les deux sont ornés de 
lignes longitudinales qui suivent 1cs ondulations du t ranchant ;  
i ls  sont brisés à la peinte. 

La forme de ces poign6es propres aux grands poignards trian- 
gulaircs co~ifirme l'opinion que ces derniers sont contemporains de 
ceux de Casciiia Iianza, et leur antiquiti. est rendue évidente par  
l'association des graniles !iaclies et de la linche en pierre. 

Celle ci du type coiiiilue trZs corinii, est en éclogite, polie iriten- 
tionnellement du côté plus largl: vc rs  le  tranchant, e t  rude  du 
c6té opposé afin qu'elle s'adapte mieux à uii manche; son poids e s t  l .  

de  143 grammes. 
Les  débris de poterie coiit de cleux sortes : les plus grossiers, où 

de  petits cailloux sont mêlés à I'argiie e t  qui rappellent la poterie 
d u  lac de Varese, ont été recueillis avec les bronzes e t  la hache en 
pie r re ;  les autres moins grossiers e t  mieux cuits furent  ~ ~ O U V ~ S  à 

la  surface de l a  couche d'argile déjà remaniée. Tous paraissent 
t r k  anciens. 



.e trouvaille maique la plus ancienne période connuc jusqu'ici 
d e  l'histoire de cette localité; elle rappelle les cachettes cle foii- 
rieurs les plus anciennes de  l a  vallée du Rhône e t  s e  rapporte à la 
prcmière p4riode de l'âge du bronze ou à la deuxième périocle 
lacustre de Varese, c'est-à-dire à la période de transition entre 
l'age de  la pierre  et  l'âge du bronze. 

Cette intéressante découverte vient fort lieureuselnent compléter 
nos connaissances sur  les temps prdiistoriques en Lombardie. De 
plus, elle vient confirmer ce fait importalit, à savoir qu'entre la 
p6riocle néolithique et  l'époque du premier âge du fer  une civilisa- 
tion coniplète de  l'âge du bronze s'est d4veloppée dans cette partie 
de l'Italie simultariCment avec celle dont on a retrouvé de si reniar - 
quables vestiges dans les terrainares e t  les palafittes des  pays 
voisins. 

L a  séance es t  levée à 6 heures  i9. 

L'UN DES SECRE~AIRES . A. HICIIE. 
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